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Je VQUS le dig, ma soeur, tout ce train-la me blesse
(Car c'est, commo j'ai dit, a vous que je m'adresse).
Je n'aime point ceans tous vos gens a latin,
Et principalemeut ce Monsieur Trissotin:
C'est lui qui daus'des vers vous a tympanisees ;
Tous les propos qu'il tient sont des billevesees;
On cherche ce qu'il dit apres qu'il a parle.,
Et je lui crois, pour moi, le timbre un peu fele.

PHIL. Quelle bassesse, 6 Ciel, et d'ame, et de langage!

BiiiL. Est-il de petits corps un plus lourd assemblage !
Un esprit compose d'atomes plus bourgeois !
Et de ce memo sang se peut-il que je sois!
Je me veux mal de mort d'etre de votre race,
Et de confusion j'abandonne la place.

VIII

PHILAMINTE, CHBYSALE

PHIL. Avez-vous a lacher encore quelque trait?

CHRYS. Moi?  Non.   Ne parlons plus de querelle:

c'est fait.

Discourons d'autre affaire.    A votre fille aine'e
On voit quelque de'gout pour les noeuds d'hyme'nee:
C'est une philosophe enfin^ je n'en dis rien,
Elle est bien gouvernee^ et vous faites fort bien.
Mais de toute autre humeur se trouve sa cadette,
Et je crois qu'il est bon de pourvoir Henriettej
De choisir un mari . . .

PHIL.                               C'est a quoi j'ai songe,

Et je veux vous ouvrir Tintention que j'ai.
Ce Monsieur Trissotin dont on nous fait un crime,
Et qui n'a pas 1'lionneur d'etre dans votre estime,